
Frères et sœurs bien-aimés,  

 

En ce jour de la Pentecôte, le Seigneur renouvelle en nous le don de l’Esprit Saint qui nous a été fait 

au Baptême et à la Confirmation. Nous recevons aujourd’hui, dans le Cénacle de nos cœurs, l’Esprit de la 

promesse, l’autre Défenseur : « Moi, je prierai le Père, et il vous enverra un autre Défenseur qui sera pour 

toujours avec vous » (Jn 14, 16). Aujourd’hui, pas de colombe ni de langue de feu, pas de don des langues 

ni de guérison. Mais aujourd’hui, tout comme les Apôtres, nous pouvons vivre sous l’emprise du même 

Esprit (cf. Rm 8, 9). Nous vivons de la même Foi, et l’Esprit Saint habite en nous comme Il a demeuré en eux. 

“Je crois en l’Esprit Saint qui est Seigneur et qui donne la vie”. C’est aujourd’hui la Pentecôte et l’Esprit 

de Jésus, l’Esprit Saint, vient demeurer en nous.  

Il demeure en nous, Celui que l’Église appelle l’Hôte très doux de nos âmes” (séquence de la Pentecôte). 

Nous venons d’entendre que « la maison où ils étaient assis en fut remplie tout entière » (Ac 2, 2). Saint Paul, 

dans l’épître aux Romains, affirme à plusieurs reprises que l’Esprit Saint habite en nous : « vous n’êtes pas 

sous l’emprise de la chair, mais sous celle de l’Esprit, puisque l’Esprit de Dieu habite en vous » (Rm 8, 9.11). 

Il est réellement l’Hôte de nos âmes, l’Esprit Saint « qui atteste à notre esprit que nous sommes enfants 

de Dieu » (Rm 8, 16). Jésus Lui-même affirme : « nous viendrons vers lui et, chez lui, nous nous ferons 

une demeure » (Jn 14, 23).  

Frères et sœurs bien-aimés, voyez quelle est notre dignité ! Nous sommes réellement les temples de 

l’Esprit Saint. Arrêtons-nous un instant sur la réalité que cache ces mots : « vous avez reçu un Esprit qui fait 

de vous des fils » (Rm 8, 15) ; « l’Esprit de Dieu habite en vous » (Rm 8, 9). Toute l’Église et chacun 

individuellement, nous sommes temple de l’Esprit Saint. Dans l’ordinaire de notre quotidien, partout, tout 

le temps, nous sommes les réceptacles d’un Hôte extraordinaire : l’Esprit Saint, Seigneur, qui donne la vie ! 

Aussi, frères et sœurs bien-aimés, à partir d’aujourd’hui, nous sommes appelés à vivre en grande intimité 

avec l’Esprit Saint, à Lui tenir compagnie, dans l’ordinaire de notre quotidien. Plus encore, nous sommes 

appelés à vivre sous son emprise. Vivre sous l’emprise de l’Esprit Saint : qu’est-ce que cela peut bien 

signifier ? Vivre en intimité avec l’Esprit Saint : voilà qui peut sembler bien abstrait ! Quelqu’un aurait pu 

dire : “C’est beau, mais c’est loin !” de mon quotidien, de mon ordinaire. En fait, c’est tout le contraire : 

c’est dans le plus ordinaire de ma vie que l’Esprit Saint est présent et agit de manière extraordinaire.  

Tout d’abord, l’Esprit Saint est une Personne divine. Ce n’est pas une vague force, une chose 

fumeuse. C’est une Personne divine, Seigneur, qui reçoit avec le Père et le Fils, même adoration et même 

gloire. Nous connaissons cette Personne. Le Seigneur Jésus affirme que nous pouvons le voir – avec 

les yeux de la Foi – et le connaître pareillement : « [le monde] ne le voit pas et ne le connaît pas ; vous, 

vous le connaissez, car il demeure auprès de vous, et il sera en vous » (Jn 14, 17). Nous connaissons 

l’Esprit Saint puisque nous croyons en Lui, nous croyons qu’Il procède du Père et du Fils et qu’Il nous fait 

reconnaître le Père et le Fils. « Personne n’est capable de dire : “Jésus est Seigneur” sinon dans l’Esprit 

Saint » (1 Co 12, 3). ; « c’est en lui que nous crions “Abba !”, c’est-à-dire : Père ! » (Rm 8, 15).  

Nous connaissons l’Esprit Saint. Cependant, je dois vous rassurer : Il est sûrement la Personne divine 

la plus discrète de la sainte Trinité. Tellement discrète que beaucoup sont passés à côté sans le voir. Comme 

la lumière, qui est invisible en soi, nous voyons ce que l’Esprit Saint éclaire. Quotidiennement, l’Esprit Saint 

pénètre notre volonté, Il conseille notre intelligence, éclaire notre Foi, éveille nos sens, nous fortifie dans 

la lutte, nous fait aimer et adorer le Père et le Fils. Nous pouvons “voir” l’Esprit Saint par son action en 

nous, parce qu’Il agit en nous.  

Alors, que reste-t-il à faire ? Une seule chose : Le laisser faire. À la suite des saints, à commencer par 

la Vierge Marie, Épouse de l’Esprit Saint, plus nous serons ouverts à l’Esprit Saint, plus Il deviendra 

le maître – discret – de nos vies. Concrètement, à partir d’aujourd’hui, faisons appel à l’Esprit Saint en toute 

chose, des plus grandes décisions de notre vie aux actes les plus quotidiens. Puis : restons disponibles 

à l’Esprit Saint. Main dans la main avec l’Esprit, ne reprenons pas trop vite les commandes. Laissons-Le 

mener la danse jusqu’au bout. Faire appel à l’Esprit Saint en toute chose, rester disponible, pour – 

troisièmement – obéir à l’Esprit Saint. Obéir c’est-à-dire, L’écouter, discerner sa voix. Cela s’apprend sur 

le tas, par la pratique. “C’est en forgeant qu’on devient forgeron” : il en est de même pour la vie 

dans l’Esprit. Faire appel à Lui en tout temps, rester disponible et obéir, cela s’apprend en pratiquant.  

« Tous ceux qui se laissent conduire par l’Esprit de Dieu, ceux-là sont fils de Dieu » (Rm 8, 14). Viens 

Esprit Saint ! Conduis-nous jusqu’à l’achèvement en nous de la Résurrection du Christ ! “Ma joie ! 

Christ est ressuscité ! Le but de la vie chrétienne est l'acquisition du Saint-Esprit de Dieu” (Séraphin de Sarov).  

Amen.  


